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RÉPUBLIQUE


NOTE
 À MONSIEUR LE PRÉSIDENT DE LA RÉPUBLIQUE
----
S/C DE MONSIEUR LE SECRÉTAIRE GENERAL


OBJET : Sondage CSA post-11 janvier
Un premier sondage CSA réalisé après la manifestation de dimanche (terrain mardi et mercredi) permet de quantifier l’ampleur de certaines attentes :
· 67% pensent que « ce qui rassemble aujourd’hui les Français est plus fort que ce qui les divise » ; soit un bond de 25 points par rapport à la même question posée par CSA dans son enquête annuelle de CSA en novembre 2013.
La gauche en particulier s’est sentie rassemblée : 80% de ses sympathisants croient à l’unité des Français. Mais il est remarquable que ce sentiment soit devenu majoritaire dans tous les électorats, y compris au FN (à 51%).
Corollaire logique, en pensant à ces marches républicaines, 77% des Français éprouvent de la fierté, contre seulement 11% de l’indifférence et 12% de l’agacement.
· Le terrain a été fait à chaud, et il est probable que cette vision d’une société plus unie s’efface avec le temps. Les fractures dans la société n’ont pas disparues, et les premiers actes contraires (tensions sociales ou manquements aux valeurs de la République) pourraient provoquer un réveil.
L’ampleur du mouvement (25 points !) dénote cependant les attentes qui nous sont adressées : les évènements ont bien réveillé quelque chose de profond (besoin de fierté, d’unité, de valeurs), et les Français ont le sentiment d’avoir été à la hauteur. Ils pourraient maintenant attendre que les politiques le soient aussi.
· Seule mesure testée pour la suite, 77% des Français sont favorable à « la mise en place d’un gouvernement d’union nationale regroupant des représentants de la gauche, du centre et de la droite » - formulation maximale qui ne questionne pas la mise de côté des clivages partisans seulement pour quelques sujets essentiels, mais pour un « gouvernement ».
La lassitude traditionnelle des jeux politiques explique sans doute en partie ces résultats, mais pas seulement : 72% des sympathisants PS, 90% des sympathisants UMP et 75% des sympathisants FN le souhaitent.
· Là encore, la mesure a été prise à chaud, et des clivages pourraient revenir. Mais la demande d’une certaine unité de la classe politique dans la réponse aux attentats, ou au moins de pratiques politiques différentes, pourrait rester.
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